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Avertissement
Réalisé  uniquement  à  partir  d’une  documentation  ouverte,  principalement  récupérée  sur  internet,  ce
fascicule présente donc des approximations et certainement des erreurs. Toute aide pour l’améliorer est la
bienvenue.

Il n’existe pas pour cette longue période de liste officielle des «  actions de guerre » homologuées pour être
inscrites sur les livrets matricules.

Pour  avoir  une  vue  d’ensemble  des  opérations  des  différentes  campagnes,  localiser  les  lieux  cités  et
consulter les sources utilisées dans ce document, vous pouvez vous reporter aux quatre documents de
synthèse sur la participation des régiments de tirailleurs  et de zouaves aux campagnes de 1830 à 1907,
présents sur le site.
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Le 3e régiment de zouaves de 1830 à 1907

1. Données générales
Ce document évoque les campagnes menées par le 3e bataillon du régiment de zouaves, de mars 1842 à
février 1852 puis du 3e régiment de zouaves à partir de sa création en février 1852.

En effet, il nous a paru juste de donner au 3e RZ l’héritage du 3e bataillon du régiment de zouaves qui en fut
le noyau à sa formation et dont les combats sont parfaitement identifiés dans le temps et dans l’espace.

Pour  connaître  les  combats  conduits  par  le  corps  des  zouaves,  le  lecteur  se  reportera  au  fascicule
correspondant du 1er régiment de zouaves et la synthèse globale sur les zouaves, ces deux documents étant
présents sur le site.

Pour la période de la guerre 1870-1871, outre la campagne du 3e RZ, sont évoquées celles menées par les
régiments de marche mis sur pied après les désastres de Sedan et de Metz, qui comportent des unités
issues du 3e  régiment de zouaves.

Pour les autres campagnes et ou périodes, sont évoquées celles conduites par le 3e RZ ou ses unités.

Pour suivre l’évolution de l’organisation du régiment, le lecteur pourra se reporter au chapitre « données
d’organisation » du fascicule « Les zouaves, synthèse globale », présent sur le site.
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2. Algérie 1830-1882

2.1. Le 3e bataillon du régiment de zouaves, 1842-1852

Le  20 mars 1842, le régiment de zouaves est effectivement créé à Alger. Le 1er bataillon, l’état-major du
régiment et le dépôt gagnent Blida ; le 3e bataillon est embarqué le  23 mars pour Bône ; le 2e bataillon
part le 28 mars pour Tlemcen.

Mai 1842, opérations chez les Ouled Daan et chez les Hanencha avec la colonne Randon.
• 14 mai : combat de Kaïba el Allouicha

1843
le bataillon rejoint Alger en avril.

23 avril au 16 mai, participe à l’établissement du poste d’Es Esnam avec la colonne Bugeaud.

Juin à mi-juillet, opérations vers Ammi Moussa contre les Beni Ouragh.
• 3 juillet : combat du Chaffaïa.

Juillet, opérations dans l’Ouarsenis avec la colonne Pélissier

1844
Juin, opérations contre les Sbiah avec la colonne Cavaignac.

1845
Mai, opérations dans l’Ouarsenis avec la colonne Bugeaud.

Juin, opérations contre les tribus du Chelif avec la colonne de Ladmirault.

25 juillet au 7 août, opérations autour de Dellys avec la colonne Bugeaud.

Octobre et novembre, opérations dans les monts du Dira puis chez les Ouled Azizi avec la colonne Marey.

1846
Mai, expédition dans le Djebel Amour et chez les Ouled Naïl avec la colonne de Ladmirault.

1847
11 mai au 5 juin, expédition de Kabylie avec la colonne Gentil.

• 16 mai : combat d’Azrou.

1848

1849
19 mai au 25 juin, opérations contre les Beni Sliman avec la colonne de Salles.

• 24 et 28 mai : combats du col de Tizi.

3 au 20 juillet, opérations dans le Djurjura avec la colonne Canrobert.
• 5 juillet : combat de Sameur.
• 12 juillet : combat contre les Beni Mellikeuch.

1850
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1851
22 avril au 18 juillet : opérations dans le quadrilatère Mila, Djidjelli, Collo et Philipeville avec la colonne
Camou puis la colonne Bosquet.

• 11 mai : combat du col des Beni Askar.
• 20 mai : combat du col de Missia.
• 26 juin : combat contre les Ouled Habibi entre Tabenna et Kounar.

1852
Le 1er janvier, le 3e bataillon est à Koléa. 

Le 13 février, un décret présidentiel crée trois régiments de zouaves. Le 3e bataillon forme le noyau du 3e

régiment de zouaves constitué à Philippeville sous les ordres du colonel Tabouriech.

2.2. Le 3e régiment de zouaves, 1852-1882

a) Du 1er mars 1852 au 1854

Le régiment est organisé, le 25 avril.

Expédition de la Kabylie orientale. Le 10 mai, le 1er bataillon (Dubos) rejoint à Milah la colonne Mac-Mahon
qui se constitue pour opérer en Kabylie orientale. Les opérations débutent le 12 mai.

• 21 mai : combat contre les Ouled Aouat.
• 23 mai : combat contre les Beni Kettab.
• 17 juin : combat du Djebel Gouffy contre les Beni Toufout.

Le  20 juin, la situation  s’étant détériorée dans l’Est du pays, la colonne rejoint Constantine, atteint le  2
juillet.

Opérations dans les cercles de Guelma et Souk Ahras. Le 4 juin, quatre compagnies du 3e bataillon (Saint-
André) quittent Constantine avec la colonne Ameil qui rejoint le 7 juin la Mahouna dans cercle de Guelma.
Les  8, 9 et 10 juin, le camp de la colonne est violemment attaqué. Après avoir été renforcée, la nouvelle
colonne (Tourville) attaque les insurgés le 14 juin au Kef el Aks. Le 26 juin, la colonne arrive à Souk Ahras.
Les quatre autres compagnies du 3e bataillon rejoignent Aïn Beïda le 10 juin. Avec la colonne d’Autemarre,
elles se dirigent chez les Haracta.
Le 27 juin, les colonnes d’Autemarre et Tourville font leur jonction.
Le 11 juillet, la colonne Mac-Mahon arrive à Aïn Tmatat. 
Après avoir parcouru la région, les deux bataillons rentrent à Constantine le 6 août.

27 septembre au 2 octobre, le 1er bataillon participe avec la colonne d’Autemarre aux opérations contre les
Ouled Mahboub.

29 novembre au 24 décembre. Le 1er bataillon (Montaudon) rejoint Sétif où se forme la colonne Bosquet qui
doit marcher sur Laghouat. Alors que la colonne fait mouvement dans des conditions météorologiques très
difficiles, elle apprend le  9 décembre la prise de Laghouat et rentre sur Sétif. Elle opère ensuite dans la
région de Bou Saada avant de revenir à Sétif.

1853
Le 15 mai, le régiment rejoint Sétif où se concentre la colonne Randon. 
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Les bataillons sont affectés respectivement : le 2e (Dubos) et le 3e bataillon (Dupin de Saint-André) à la 1re

brigade (Paté) de la 1re division (Mac-Mahon) ; le 1er bataillon (Montaudon) à la 2e brigade (de Failly) de la 2e

division (Bosquet). Le régiment participe à l’expédition des Babors, du 18 mai au 29 juin.
• 21 mai : combat du col de Tizzi ou Sakka (1re bataillon).

1854
resté en Algérie pendant la campagne de Crimée, le 3e bataillon (de Saint-André) quitte Constantine le 19
avril pour rejoindre Sétif où se concentre la colonne Mac-Mahon qui doit opérer contre les tribus révoltées
du Djurjura.

A son arrivée, le bataillon est affecté à la 2e brigade (Piat). Durant les opérations qui se déroulent du 28 mai
au 4 juillet le bataillon livre plusieurs combats.

• 4 juin : combat de Souk el Had.
• 12 juin : combat du col d’Aïn Soumer.
• 17 juin : combat de Taourirt des Beni Menguellet.
• 30 juin : combat du plateau de Souk el Tléta contre les Beni Idjer.

Le bataillon est de retour à Constantine le 17 juillet.

1855

1856
A peine rentrés de Crimée, le  2e et le 3e bataillon quittent Constantine le  28 mai pour rejoindre au camp
d’Aïn Sultan la colonne Maissiat qui doit opérer dans les Babors. Ils y retrouvent, en arrivant le 1er juin, le 3e

bataillon (Labrousse). Le régiment réuni est affecté à la 2e brigade (Desmarets).
La colonne conduit ses opérations jusqu’au 3 juillet, date de sa dislocation. 
Resté avec le général Maissiat pour effectuer des travaux de route, le 3e RZ rentre à Philippeville le 22 août.

b) L’insurrection de la Grande Kabylie, 1857

Tandis qu’un bataillon rejoint la colonne Maissiat à Aïn Roua, le régiment (à deux bataillons) est rassemblé,
le  18 mai, à Tizi Ouzou où se concentre la  2e division (Mac-Mahon) en vue de l’expédition en Kabylie. Le
deux bataillons sont affectés à la 2e brigade (Périgot). Jusqu’au 15 juillet, date de la dislocation, les bataillons
sont engagés dans plusieurs combats.

• 24 mai : combat du plateau de Souk el Arba contre les Beni Raten (Mac-Mahon).
• 24 juin : combat d’Icheriden (Mac-Mahon).
• 27 juin : combat du col de Chellata (Maissiat).
• 28 juin : prise de M’Zien (Maissiat).
• 30 juin : prise d’Aguemoun Izen (Périgot).
• 30 juin : prise d’Aït Aziz (Maissiat).
• 9 juillet : combat du col de Tamesguida (Mac-Mahon).

A l’issue de la campagne, le régiment rentre à Constantine et Sétif.

1858

1859
Regroupée le  3 janvier à Batna, la colonne Desvaux (deux bataillons du 3e RZ) quitte Chetna le  10 janvier
pour une expédition dans les Aurès contre les partisans de Si Sadok. 
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Le  13 janvier, elle  attaque les insurgés à proximité d’Hamman Bessouf où ils s’étaient retranchés et les
défait. Poursuivant les rebelles jusqu’à el Ksar, le village d’où était parti la révolte, elle s’en empare le  15
janvier. Quelques jours après, Si Sadok est fait prisonnier près de la frontière tunisienne.
Après avoir parcouru le pays, la colonne rentre à Constantine le 10 février.

En juin, une compagnie du 4e bataillon participe avec la colonne Lefèvre à une expédition dans le Zouara.

c) La campagne de 1859 au Maroc contre les Beni Snassen

Débarqué à Mers el Kébir le  20 octobre en provenance de l’Italie, le  3e RZ forme à Oran avec le 1er RZ la
réserve du corps expéditionnaire du Maroc.

Non engagé dans les opérations actives, le régiment rembarque le  9 novembre à Oran et débarque le 13
novembre à Philippeville.

1860
19 mars au 3 mai, le  2e bataillon avec la colonne Pein, partie de Barika, et le  3e bataillon avec la colonne
Desmarets,  partie  de  Sétif,  participent à  une  expédition  dans  le  massif  de  l’Hodna  contre  les  tribus
soulevées par  Bou Khentach. Le  25 mars,  les deux colonnes réunies mettent en déroute les rebelles à
Khanguet el Hammam après de violents combats.

Le 26 mai, une forte colonne (Desvaux) est concentrée à Milah pour une expédition en Kabylie orientale. Les
trois bataillons du régiment font partie de la 2e brigade (Desmarets).
Jusqu’au  16 août, la colonne opère contre les tribus de la basse vallée de l’oued el Kébir.  Durant cette
expédition elle a plusieurs accrochages, dont :

• le 14 juin sur les hauteurs de Bou Thouil et de Taffertas ;
• le 2 juillet sur les hauteurs d’El Boutou.

1861-1862
Quittant Batna le 9 décembre 1861, le 1er bataillon rejoint la colonne Pein qui se rend à El Oued en visitant
tous les postes du sud de la province. Le bataillon est de retour à Batna le 20 mars 1862.

1863
Resté en Algérie après le départ du régiment pour le Mexique, le 3e bataillon est envoyé à El Meridj, sur la
frontière tunisienne, d’avril à novembre.

d) L’insurrection de 1864

Parti de Constantine, le 3e bataillon (quatre compagnies) arrive le 22 mars à El Miliah, puis à Milah.
Le 7 juillet, le bataillon quitte Milah pour rejoindre Zraïa où, dans la nuit du 11 au 12 juillet, il repousse une
violente attaque de son camp par les Kabyles.

Le 11 septembre, la colonne Périgot (dont le 3e bataillon au sein de la 2e brigade, Kentz) quitte Zraïa pour
parcourir le Zouahra puis le Ferdjouah. Le  25 septembre, elle met en fuite les Kabyles dans la plaine de
Marianioum.

À la nouvelle des événements du Hodna, la colonne Périgot rejoint Sétif puis Bordj bou Arreridj.

Le 5 octobre, le 3e bataillon quitte la colonne Périgot à Bordj bou Arreridj et rejoint, à Bou Saada, la colonne
de Lacroix. 
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Cette colonne quitte Bou Saada le 15 octobre avec un convoi de vivres pour Laghouat où elle arrive le 26
octobre. Elle est de retour à Bou Saada le 22 novembre. Le bataillon rentre ensuite à Constantine.

1865
Le 3e bataillon quitte Constantine le 8 mars pour fournir quatre compagnies à la colonne de Sétif (Nayral) et
quatre compagnies à la colonne de Milah (Périgot)

Après avoir séjourné à Aïn Rouah du 21 au 27 mars, la colonne de Sétif se rend à Takitount et dégage le
poste le 9 avril.
Abordant le massif du Babor par le sud-ouest, la colonne de Sétif (Augereau depuis le 30 avril)  obtient
finalement  la  soumission  de tout  le  pays  à  l’ouest  de l’oued Agrioun  après  avoir  repoussé à  plusieurs
reprises des attaques kabyles sur son camp : le 10 mai à Bordj Souël ; dans la nuit du 23 au 24 mai à Sidi
Merouaha ; les 24 et 25 mai à Sidi Tallout.

Débutant son mouvement le  25 avril, la colonne de Milah (Périgot) parcourt le Zouahra jusqu’au  15 mai,
puis  se  dirige  sur  le  massif  du Babor et  du Tababor.  Les  24 et  25 mai,  elle  déloge les  Kabyles  qui  en
interdisent l’accès.

Le 1er juin, les deux colonnes réunies font mouvement sur Bougie où elles arrivent le 7 juin. Le 10 juin elles
retournent dans les Babors pour y achever la soumission du pays. Le 3e bataillon rentre à Constantine au
milieu du mois de juillet.

Parti de Biskra le 13 décembre, la colonne Arnaudeau (1re compagnie du 3e bataillon) marche sur Ouargla
pour intercepter Si Lala qui se dirigeait sur cette localité. La colonne arrive à El Hadjira le 31 décembre et à
Ouargla le 8 janvier 1866.

1866
Quittant Ouargla le 28 janvier, la colonne Arnaudeau rentre à Biskra le 23 avril après avoir passé les mois de
février et mars en observation à El Hadjira.

1867-1870
Du  3 février au 10 mars 1869, le  1er bataillon (quatre compagnies) participe à la colonne Augereau qui,
partie de Sétif, opère dans la région de Bou Saada.

e) L’insurrection de 1871

Le  22 janvier,  les  1re et 2e compagnies de marche quittent Philippeville et rejoignent à Bône la  colonne
Pouget en formation. La colonne concentrée à Duvivier fait mouvement le 28 janvier sur Souk Ahras. Arrivée
le 30 janvier après un engagement à Aïn Semour, la colonne délivre la garnison. Rejointe par les 3e, 4e et 6e

compagnies de marche, la colonne dégage la smala d’Aïn Guettar puis rétablit l’ordre sur la frontière de
l’Est.

Devenue la  colonne Marié (moins la 3e compagnie de marche renvoyée à Constantine),  elle  marche sur
Tebessa, où elle arrive le 25 mars après avoir battu les insurgés près du village de Youks. Jusqu’au 15 avril,
elle parcourt la région de Tebessa.

Dans le cercle de Sétif. La colonne Bonvalet (10e compagnie du 3e bataillon) quitte la ville le 18 mars pour
marcher sur Bordj Bou Arreridj assiégé. Elle arrive le 26 mars, à temps pour dégager la garnison, à court de
vivres et d’eau.
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A l’arrivée de la colonne Saussier à Bordj Bou Arreridj le 2 avril, la colonne Bonvalet fusionne avec celle-ci.
La colonne Saussier marche sur Bordj Medjana, résidence du Bachagha Mokrani chef de l’insurrection, et
s’en empare le 8 avril. Elle poursuit les troupes de Mokrani jusqu’au Djebel Taffertas avant d’être rappelée
vers Sétif. Ayant rejoint Aïn Messaoud, elle chasse, le  23 avril, les contingents de Bou Mezrag du Djebel
Megris, puis le 30 avril, elle s’empare du village d’El Aïoun, dans la région du Djebel Tafat.

Le  10 mai,  la  colonne Saussier  (renforcée de la  12e compagnie de marche)  met en fuite de nombreux
contingents insurgés lors du combat du Djebel Anini, puis elle dégage la garnison de Takitount. Se dirigeant
ensuite dans la direction des Babors, elle refoule, le 25 mai, les contingents rebelles réunis sur les bords de
l’oued Berd. 
Mais la  situation dans la  région de Sétif empêche de pousser au-delà et  la  colonne Saussier  rejoint  El
Ouricia. Une colonne légère (10e compagnie du 3e bataillon et 12e compagnie de marche) est dirigée sur
Mesloug où elle fait sa jonction avec la colonne Bonvalet (16e compagnie de marche) partie de Sétif et
combat les Riras. Tandis que la colonne Bonvalet reste sur Mesloug, la colonne légère rentre à El Ouricia.

Le 9 juin, les colonnes Bonvalet et Marié rejoignent la colonne Saussier à Sétif.

Le  16 juin, la colonne Saussier reçoit quatre compagnies du régiment qui faisaient partie de la colonne
Bonvalet. Elle comprend alors la 9e compagnie du 1er bataillon, la 2e compagnie du 3e bataillon, les 1re, 2e,
11e, 12e et 16e compagnies de marche.

Jusqu’à la  fin juillet, la colonne pacifie la région de Takitount, puis le secteur de l’oued bou Sellam et la
région de Seddouk, enfin celle de Medjana.

À partir du 13 août, elle est engagée dans le massif des Maadid (Hodna), avant de regagner Mesloug le 27
août.

Dans le cercle de Batna. La  colonne Adeler (10e compagnie du 1er bataillon et 3e compagnie de marche)
partie de Batna intervient dans la région de Biskra à partir du 12 avril. Rentrée à Batna le 26 avril, elle y est
renforcée par les  13e et 14e compagnies de marche. Du 29 avril à fin mai, la  colonne Marié (1re, 2e et 11e

compagnies de marche) venue de Tebessa et la  colonne Adeler opèrent de concert  dans le secteur du
Djebel  Mestaoua,  centre  de  l’insurrection  dans  cette  région.  Le  21  mai,  elles  attaquent  les  positions
ennemies au cœur du Djebel mais ne peuvent s’en emparer. L’attaque ne peut être renouvelée, la colonne
Marié étant rappelé d’urgence sur Sétif.

Partie de Mesloug le 3 septembre, la colonne Saussier marche sur N’Gaous (7 septembre) puis sur Batna (18
septembre). Elle en repart le 23 septembre et, par Barika, elle marche sur le partie sud du Djebel Maadid
(combat de l’oued Selmane le 8 octobre) et M’Sila (10 octobre) où elle est licenciée le 29 octobre.

Partie de Batna, la colonne Flogny obtient, le 14 septembre, la soumission des insurgés du Mestaoua.

En Kabylie orientale. Après l’attaque de Milah au début juillet, la 9e compagnie du 2e bataillon, les 4e et 5e

compagnies provisoires rejoignent Constantine puis Milah où elles intègrent la  colonne Aubry qui, à la  fin
juillet, a rejeté les dissidents dans le Zouahra. Puis, avec la colonne Floigny, elle pénètre dans le Zouahra. Le
9 août à Fedj Beïnen et le 14 août face aux Beni Kettab, les deux colonnes battent les insurgés et obtiennent
la soumission des tribus de la vallée de l’oued el Kebir. 

Le 28 août, les zouaves quittent la colonne Aubry et font mouvement sur Batna avec la colonne Flogny.

1872-1875
Parti le 7 avril 1872 de Batna, le 3e bataillon participe, du 18 avril au 7 mai, à la colonne de Biskra.

1830-1907 Page 8
3e RZ 



TIRAILLEURS D’HIER ET D’AUJOURD’HUI

f) La révolte d’El Amri, 1876

Parti le 14 avril de Constantine, le 4e bataillon (Beaudoin) rejoint le 22 avril El Amri, où il intègre la colonne
Carteret. Assiégés dans l’oasis, les insurgés se rendent le 29 avril.

Le 4e bataillon est de retour à Constantine le 28 mai.

g) La révolte dans les Aurès, 1879

Parti de Constantine, le  2e bataillon (Dircksen) est à Biskra le  11 juin. Avec la colonne Cajard, le bataillon
quitte Biskra le 13 juin. Après avoir traversé les gorges de Tiranimine, la colonne arrive devant Medina le 16
juin. Le chef de l’insurrection s’étant enfui, le bataillon participe jusqu’au 26 juin à sa poursuite. Arrivé à Sidi
Fatallah, il fait demi-tour et rentre au camp d’Aïn Sidi Ali. 

La colonne de Biskra est licenciée le 3 juillet et le bataillon rentre à Constantine le 16 juillet.
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3. Expédition de Crimée, 1854-1856
Le 1er février, le régiment reçoit l’ordre de préparer le régiment à deux bataillons pour aller en Orient. Le 1 er

bataillon (Montaudon)  et  le  2e bataillon (Dubos)  sont désignés.  Concentré  à Philipeville  le  9 février,  le
régiment embarque le 2 avril et courant mai. Il débarque à Gallipoli les 14 avril et 27 mai.

Affecté à la 1re brigade (d’Autemarre) de la 2e division (Bosquet), le 3e RZ reste à Gallipoli jusqu’au 10 juin.

Le 4 juillet, la division rejoint Varna. Puis, marchant vers la Dobroutcha, elle atteint Bajardjik le 24 juillet. La
division est de retour à Varna le 9 août.

Embarquée le 31 août pour la Crimée, la division débarque sur la plage d’Old fort le 14 septembre.

Elle entame sa marche sur Sébastopol le 19 septembre. Le 20 septembre, le régiment  prend une part active
à la bataille de l’Alma, en s’emparant du gué d’Almatamack puis de la partie ouest du plateau du Télégraphe.

Le 26 septembre, le régiment est devant Sébastopol, dont le siège commence.

Le  5 novembre, alors que les Russes attaquent les Anglais,  la 2e division se porte à leur secours sur le
plateau d’Inkermann et rejette les assaillants dans la vallée de la Tchernaïa. Puis, par deux fois, les zouaves
refoulent les retours offensifs de l’ennemi en leur infligeant des pertes sévères. 

1855
L’hiver se passe en travaux, embuscades et coups de main dont celui du 18 mars mené sans succès par une
partie  du  1er bataillon contre  trois  embuscades  russes  qui  gênaient  les  travaux de  la  tête  de  sape en
direction du Mamelon Vert. Dans la nuit du 21 au 22 mars, l’opération est reprise avec succès par une partie
du  2e bataillon qui, fortement attaqué dans la  nuit  du 22 mars, tient ses positions jusqu’à l’arrivée des
renforts.

Le 7 juin, le régiment s’empare brillamment du Mamelon Vert et, dans son élan, tente de s’emparer de la
tour de Malakoff mais doit se replier sur le Mamelon Vert, où il arrête les attaques ennemies visant à la
reprendre.

À l’issue de ces combats, la division passe au corps d’observation et s’installe sur les monts Fedjouchine. Le
16 août, les Russes tentent de s’emparer des positions tenues par le corps d’observation. Le régiment, alors
réduit au seul  1er bataillon, est attaqué par un régiment russe. Sa compagnie de grand-garde et les deux
compagnies envoyées immédiatement en soutien doivent se replier vers le pont de  Traktir. Le reste du
bataillon ayant rallié les trois compagnies, il  rejette les Russes qui menaçaient la position de la Maison
Blanche et les refoule jusqu’à la Tchernaïa.

Le 8 septembre, lors de l’attaque générale, le 1er bataillon participe à la conquête de la tour de Malakoff.

1856
Embarqué le 21 avril, le régiment débarque à Philippeville le 13 mai.
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4. Campagne d’Italie, 1859
Laissant en Algérie le 4e bataillon nouvellement constitué, le régiment (de Chabron) à trois bataillons (1er

bataillon :  Labrousse ;  2e bataillon :  Dumoulin ; 3e bataillon :  Bocher) embarque à  Stora les  4  et 5 mai et
débarque à Gênes les 9 et 10 mai.

Affecté à la brigade Neigre de la 1re division (d’Autemarre) du 5e corps (Prince Napoléon), le régiment quitte
la division le 14 mai pour se rendre à Bobbio où il arrive le 17 mai. Le 22 mai, il est rejoint par la division et
repart avec elle le 24 mai pour Voghera.

Après avoir fait mouvement à pied jusqu’à Tortone, puis par voie ferrée, le régiment est à Verceil le 30 mai.
Le soir même, placé en renfort de l’armée sarde, il va camper à Terrione

Le 31 mai, alors qu’il vient d’arriver au sud de Palestro, le régiment se distingue en brisant, pendant quatre
heures de furieux combats, les attaques ennemies venant de Robbio et visant à rejeter nos forces à l’ouest
de la Sesia.

Le 3 juin, le régiment rejoint sa division à Verceil.

Le 8 juin, la division est à Milan. Par Pavie ; elle rejoint Plaisance le 14 juin. Le 20 juin, elle est à Cremone.

Le 12 juillet, le régiment est à Salionze lorsqu’il apprend la signature du traité de paix à Villafranca.

Désigné pour  faire  partie  du corps  d’occupation,  le  régiment  rejoint  Milan où  il  stationne  jusqu’au  18
octobre.

Embarqué le 19 octobre à Gênes à destination de l’Algérie, le régiment est débarqué à Mers el Kébir le 20
octobre.
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5. Expédition du Mexique, 1862-1867
Le 30 juin 1862, le 3e régiment de zouaves à deux bataillons (1er et 2e bataillons) quitte Constantine pour
rejoindre Alger où il embarque à destination du Mexique.

Débarqué à Véracruz le  4 novembre, il participe durant le mois de novembre à des opérations autour de
cette ville. Partant de Médellin, le 2e bataillon et la moitié du 1er bataillon parcourent la région de Tlaliscoya,
Mondijo, Alvarado, Tlacotalpan. L’autre moitié du 1er bataillon opère dans la région de Jalapa.

à partir du 16 décembre, avec la colonne Bazaine, le régiment quitte Jalapa et marche sur Puebla par Cerro
Leone, le fort de Pérote, le plateau d’Anahuac et Nopalucan où il s’installe le 1er février 1863.

1863
le 16 mars, la division vient camper sous Puebla, entre le Cerro Amalucan et l’hacienda de Alamos.

Lors du siège de Puebla, le régiment se fait remarquer :
• le 1er bataillon, le 29 mars lors de l’assaut et la prise du pénitencier ;
• le 1er bataillon, dans la nuit du 1er au 2 avril, dans la prise du cadre San Marco ;
• le 2e bataillon, dans la nuit du 2 au 3 avril, dans l’attaque du cadre 26 ;
• le 1er bataillon, le 19 avril, dans la prise du cadre 29.

Le 7 mai, tandis que le 2e bataillon se porte sur la Soledad au devant d’un convoi, le 1er bataillon rallie, au-
delà du pont de Mexico, la colonne Bazaine qui fait mouvement pendant la nuit sur San Lorenzo. Arrivée à
l’aube du 8 mai, la colonne attaque  les troupes du général Comonfort et leur inflige une sévère défaite.

Le  16 mai, le 1er bataillon  arrête une contre-attaque mexicaine  devant  le fort Totiméhuacan. Le  17 mai,
Puebla se rend.

Après la prise de la ville, le 1er bataillon marche avec le corps expéditionnaire sur Mexico où il entre le 7 juin.
Il est rejoint le 13 juin par le 2e bataillon revenu de la Soledad.

Jusqu’en  octobre, le régiment participe à différentes opérations autour de Mexico contre les bandes de
pillards :

• le  9 juillet, il quitte Mexico pour opèrer dans les montagnes de Monte Alto contre la guerilla de
Romero. Le 10 juillet, il enlève de vive force les villages de Santiago et de la Transfiguracion, puis
poursuit la bande pendant plusieurs jours ;

• dans la nuit du 21 au 22 octobre, la 2e compagnie du 1er bataillon partie de Cuantitlan surprend la
bande de Fragoso au village de Téoloyuca et lui inflige des pertes sévères.

Dans les premiers jours de novembre, le régiment quitte Mexico avec la colonne de Castagny pour opérer
contre  les  bandes  dans  le  pays  entre  Quertaro,  Aguas  Calientes,  Guadalajara.  Parcourant  cette région
pendant trois mois sans rencontrer l’ennemi, la colonne rentre à Mexico vers la fin du mois de janvier 1864.
Restée à Guadalajara,  la  7e compagnie du 1er bataillon pend part,  dans les environs de cette ville,  aux
expéditions contre les bandes de Rojas et les troupes d’Uraga. Elle rentre à Mexico le 23 avril 1864.

1864
Du 7 juillet au 25 août, le 2e bataillon opère dans la Huasteca contre les troupes des généraux Ugalde et
Campfer, dont le quartier général se trouve à Huetjutla. Le 1er août, au défilé de la Candelaria il se heurte
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aux troupes du  général  Ugalde qui  barrent  la  route  d’Huetjutla.  Après  un  violent  combat,  le  bataillon
bouscule les Mexicains et entre dans Huetjutla évacué le lendemain.
Le 19 novembre, le 1er bataillon est envoyé devant Oajaca que tiennent les troupes de Porfirio Diaz.

1865
le  10 janvier, trois compagnies du 1er bataillon ont un violent engagement contre des bandes descendant
des Cerros. Le lendemain, le 1er bataillon est rejoint par le 2e bataillon venu de Mexico. Le  8 février soir
Oajaca se rend.

Le régiment est de retour à Mexico le 6 mars. Les deux bataillons opèrent ensuite séparément jusqu’à la fin
du mois d’octobre.

• Le 2e bataillon en part le 3 mai au sein de la colonne de La Faille. Arrivé à San Luis Potosi le 24 mai, il
en repart le 9 juin à la poursuite des bandes d’Escobedo. De retour à San Luis Potosi le 11 août, le 2e

bataillon repart le 14 août pour aller au-devant du bataillon d’Afrique. Arrivé le 26 août à El Nopal,
la colonne surprend et met en fuite les cavaliers d’Ausensio Gomez à la Esperanza. Le  30 août, il
rejoint le bataillon d’Afrique à Tantoyuquita et débute l’évacuation de celui-ci en direction de Tula.
Le  8 septembre à proximité d’El Chammal, il bouscule après un vif combat les Mexicains qui lui
barraient le passage. La colonne arrive à Tula le 13 septembre. Le bataillon est de retour à San Luis
Potosi le 17 octobre.

• Le 1er bataillon, qui avait quitté Mexico le  9 juin, opère dans le Michoacan contre les bandes de
Regules.  Parti de Queretaro, le bataillon poursuit du  7 juillet au 12 août les bandes d’Escobedo
dans le nord de la Sierra Gorda. Du  9 au 24 septembre, il poursuit les troupes d’Ugalde dans les
environs de Zimapan puis du côté de Minquiahula. La compagnie montée du régiment surprend
finalement Ugalde le 19 octobre à l’hacienda de l’Artillero et lui inflige des pertes sévères.

Le régiment est réuni à Quertaro au début du mois de novembre.

1866
En garnison à San Luis Potosi depuis le 8 avril, le 1er bataillon se rend le 14 juin à Vittoria Xicho, menacé par
les bandes d’Armenta. Il y repousse une violente attaque des Mexicains puis contre-attaquant il les met en
fuite.

Alors qu’il est en garnison à Queretaro depuis le 23 août, le régiment est dirigé sur Mexico. Le 1er bataillon y
arrive le 23 septembre et le 2e bataillon le 3 octobre.

Du 30 octobre au 9 décembre, le 2e bataillon opère dans les environs de Puebla. Le 2 novembre, il participe
à l’assaut du Cerro Blanco. 

1867
Le 5 février, le régiment quitte Mexico à destination de Véracruz où il arrive le 27 février.

Embarqué sur le « Masséna » pour l’Algérie, le régiment débarque à Bône le 14 avril.
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6. Guerre franco-prussienne, 1870-1871

6.1. Le 3e régiment de zouaves

Regroupé à Constantine, le 3e régiment de zouaves (à trois bataillons) embarque à Philippeville le 21 juillet.
Réuni à Strasbourg le 27 juillet, il est affecté à la 1re brigade (Fraboulet de Kerléadec) de la 4e division (de
Lartigue) du 1er corps d’armée (Mac-Mahon).

Quittant Strasbourg le  4 août, la division rejoint Haguenau, puis, dans la nuit, elle prend la direction de
Froeschwiller et vient s’établir le 5 août matin sur la hauteur de Günstett.

Dans la journée du  5 août, la division prend position au sud de la route de Woerth, entre Morsbronn et
Elsasshausen, le régiment occupant le bois de Nieder Wald.

a) Bataille de Woerth, 6 août

Au contact de l’ennemi dès le début de la matinée, le régiment est progressivement engagé en entier et
repousse toutes les attaques adverses.  A partir  de 14h00, la  menace d’enveloppement du dispositif  se
confirme alors que toutes les réserves ont été engagées. Le régiment se cramponne malgré les pertes mais
ne peut plus endiguer l’élan des masses ennemies. Disloqué, il combat par petits groupes et quand sonne
l’heure de la retraite nombre de ceux-ci, totalement encerclés, ne peuvent se dégager. Ayant perdu plus des
deux tiers de ses effectifs, les survivants du régiment se retirent sur le village de Reichshoffen puis marchent
sur Niederbronn avant de prendre la route de Saverne où ils arrivent le 7 août dans la journée.

b) Retraite sur le camp de Châlons, 7 au 17 août

Faisant mouvement par Sarrebourg, la division rejoint Neufchâteau où elle embarque le 15 août. Par voie
ferrée, elle rejoint le 16 août le camp de Châlons.

c) Opérations de l’armée de Châlons, 22 au 31 août

Jusqu’au  20 août, ayant reçu un renfort, le régiment se réorganise au camp de Châlons et constitue trois
petits  bataillons.  Le  lendemain,  faisant  toujours  partie  de  la  1 re brigade  de  la  4e division  du  1er corps
(Ducrot), le régiment marche sur Reims avec la nouvelle armée de Châlons (Mac-Mahon).
Le  23 août,  l’armée de Châlons est  dirigée sur Sedan pour y dégager l’armée de Bazaine. Par Juniville,
Attigny, Voncq, le 1er corps établit son camp à Raucourt le 29 août. 
Le 30 août, alors que la 4e division est à Remilly, le régiment est dirigé sur Mouzon où il arrive à 13h00. Placé
en réserve, il fait mouvement en fin d’après-midi sur Sedan où il arrive le 31 août à 03h00.
Le 31 août, rattaché temporairement au 12e corps, le régiment va prendre position au-dessus de Bazeilles.
Dans la soirée, il rejoint le 1er corps sur le plateau de la Garenne.

d) Bataille de Sedan, 1er et 2 septembre

Le  1er septembre dans la  matinée, le  régiment  franchit  sous le feu de l’ennemi le  vallon de Daigny et
remonte sur le plateau de l’autre côté. Face à la menace d’enveloppement, le régiment est envoyé  par
ordre de la division tenir le village de Daigny où se trouve déjà un bataillon de chasseurs. Il reçoit un nouvel
ordre de la division de remonter sur le plateau qu’il vient de quitter. Lorsqu’il y arrive, il essuie le mitraillage
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et la canonnade de l’ennemi. Les pertes rapidement importantes amène le régiment à se couper en deux
parties.

• Une première fraction, avec le lieutenant-colonel Méric franchit les lignes prussiennes à Fleigneux
puis, longeant la frontière belge, elle rejoint Rocroi le 2 septembre. De là, elle gagne Hirson où elle
embarque et fait mouvement par voie ferrée sur Paris. Débarquée le 5 septembre, elle concoure à
la formation du régiment de zouaves de marche, futur 4e RZ.

• La deuxième fraction se rallie au 3e régiment de tirailleurs et se replie sur le bois de la Garenne.
Dans l’après-midi, elle participe au retour offensif en direction de Carignan. Mais celui-ci est brisé
par les feux ennemis et les survivants se replient sous les murs de Sedan.

Le 2 septembre, la capitulation ayant été signée, la fraction du régiment présente à Sedan part en captivité.

6.2. Le 3e régiment de zouaves de marche

Formé à Montpellier à partir du dépôt d’Algérie, où les volontaires avaient afflué, encadré par des officiers
des  compagnies  d’actives  restés  en  Algérie  et  des  officiers  des  bureaux  arabes  de  la  province  de
Constantine, le  3e  régiment de zouaves de marche (lieutenant-colonel Boisson) est affecté à l’armée des
Vosges.

Le 1er bataillon, formé le 8 octobre, est transporté par voie ferrée sur Remiremont. Arrivé le 11 octobre, il
est entraîné dans le mouvement de retraite du général Cambriels sur Besançon.

Le 22 octobre, le 1er et le 2e bataillon (arrivé le 17 octobre) s’établissent sur les hauteurs de Châtillon-le-Duc.
Ils prennent part au combat de Cussey et luttent jusqu’à la nuit pour repousser au-delà de l’Ognon les
reconnaissances  prussiennes.  Le  3e bataillon parti  de  Besançon n’arrive  sur  le  théâtre  qu’à  la  nuit,  les
combats ayant cessé.

De retour à Besançon, le régiment y séjourne jusqu’au 7 novembre.

Avec l’armée des Vosges, devenue 20e corps, le régiment quitte Besançon et rejoint Chagny où il embarque
à destination de Gien. Débarqué le 18 novembre, il doit prendre part aux opérations visant à faire la liaison
avec l’armée de Paris.

Appartenant  à  la  2e brigade (Vivenot)  de  la  2e division  (Thornton),  le  régiment  (de Brême) marche en
direction de Beaune-la-Rolande. 
Le 24 novembre, le 3e bataillon concoure à arrêter une reconnaissance prussienne au nord de Bellegarde. 
Le 26 novembre, le 1er bataillon prend part au combat de Ladon et refoule l’ennemi sur Beaune-la-Rolande.
Le 28 novembre, le régiment marche sur Beaune-la-Rolande. Alors qu’il arrive péniblement aux lisières du
village  fortement  tenu,  la  division  sur  sa  gauche  est  forcée  à  la  retraite  laissant  le  flanc  du  régiment
découvert et en butte aux tirs ennemis. À 19h00, une dernière attaque est tentée pour s’emparer de la
ville ; elle est arrêtée par les feux ennemis. Le régiment, qui a subi des pertes sévères, est obligé de se
replier sur sa position de la nuit précédente.

Le régiment stationne à Mibelles, en forêt d’Orléans, jusqu’au 3 décembre.
Après la perte d’Orléans, le 20e corps gagne la rive gauche de la Loire à Jargeau puis se retire vers le sud. Il
est à Bourges le 10 décembre.

Le 29 décembre, le 20e corps est dirigé par voie ferrée sur Dôle pour prendre part aux opérations de l’armée
de l’Est en direction de Belfort.
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Le  9 janvier 1871, le régiment (lieutenant-colonel Bernard) prend une part brillante dans le combat de
Villersexel en bousculant l’ennemi qui défend les approches de la ville.

Le 13 janvier, reprenant sa progression, le 20e corps gagne les environs de Saulnot. 

Le 15 janvier, le 20e corps arrive devant la Lisaine qui constitue la ligne de défense de l’ennemi. Le régiment
occupe le village et les bois de Bians puis Tavey, évacués par les Prussiens.
Le 16 janvier, le 3e bataillon prend part à l’attaque sur Héricourt.
Le 17 janvier, après une ultime tentative pour rompre la défense de l’ennemi à laquelle ne participe pas le
20e corps, la retraite sur Besançon est ordonnée.

Arrivé le 28 janvier à proximité de Besançon, le régiment en repart le 29 janvier dans la nuit en direction de
Pontarlier. Le  30 janvier, il s’installe à Malbuisson et Chaudron. Le  2 février matin, il franchit la frontière
suisse où il est interné.

6.3. Le 4e régiment de zouaves et le 4e régiment de zouaves de marche

a) Le régiment de zouaves de marche (4e RZ)

Organisé à Saint-Cloud du 6 au  16 septembre 1870 à Paris, à  partir  des dépôts  d’Algérie des  1er et  2e

régiments de zouaves et d’éléments du 3e régiment de zouaves ayant échappé à l’encerclement de Sedan, le
régiment de zouaves de marche, devenu le 4e régiment de zouaves le 28 octobre, suit la destinée de l’armée
de Paris jusqu’à l’armistice du 28 janvier 1871.

Le régiment (Méric) est engagé dès le  18 septembre, alors qu’il  n’est encore qu’un regroupement sans
aucune cohésion de trois détachements ayant conservé leur numéro de régiment. Deux compagnies du
détachement du 1er RZ  sont directement au contact  de l’ennemi :  l’une positionnée à Trivaux  repousse
toutes les attaques de l’ennemi qui essayait de reconnaître Meudon et Sèvres ;  l’autre à la Grange-Dame-
Rose, rapidement coupée de tout lien avec les amis, doit se rendre après une énergique défense.

Le  19 septembre,  rattaché au 14e corps, le régiment est positionné en 2e ligne  à hauteur de la ferme  de
Trivaux lorsque des tirs ennemis tombent sur l’arrière de la colonne où se trouvent les détachements sans
expérience des 1er et 2e zouaves, dont une partie se débande et reflue en désordre sur Paris. Rapidement
réorganisé  le  régiment  est  maintenu sur  place où,  après  le  repli  de  la  1 re ligne et  alors  qu’il  arrête  la
progression des Bavarois, il se trouve menacé de débordement. La ferme de Trivaux ayant été évacuée, il
débute son repli jusqu’à l’arrivée de fuyards qui transforment la manœuvre en une débandade générale.
Pendant ce temps, la fraction du régiment installée sur le plateau de Châtillon tient tête à l’ennemi puis
recule en bon ordre.

Le 26 septembre, le régiment est réorganisé aux ordres du colonel Fournès.

En octobre, il participe à plusieurs engagements avec la brigade Berthaut : 
• le 1er bataillon (1er RZ), le 12 octobre sur la Malmaison ; 
• deux compagnies du 1er bataillon et deux compagnies du 3e bataillon (3e RZ),  le  13 octobre sur

Bezons ; 
• deux compagnies de chaque bataillon, le 18 octobre sur deux usines d’Argenteuil ;

• les 2e et 3e bataillons, le 19 octobre sur La Malmaison et Rueil.
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Durant le siège de Paris, renommé 4e régiment de zouaves (Méric) le  28 octobre et affecté depuis le  6
novembre à la brigade Fournès de la 1re division (de Bellemare) du 3e corps (d’Exéa) de la 2e armée (Ducrot),
le régiment est engagé dans plusieurs combats.

• 30 novembre : bataille de Champigny ;
• 21 décembre : combat du Bourget ;
• 19 janvier 1871 : deuxième bataille de Buzenval.

b) Le 4e régiment de zouaves de marche

Formé au  début  du  mois  de décembre 1870 à  Gien,  à  partir  des  reliquats  des  dépôts  d’Algérie,  le  4e

régiment de zouaves de marche (lieutenant-colonel Ritter) est affecté à la 1 re armée de la Loire : 1re brigade
(Goury) de la 3e division (Bonnet) du 18e corps (Billot). 

Après la perte d’Orléans, le 3e bataillon (six compagnies du 2e RZ, arrivé d’Oran le 3 décembre), participe à la
protection du repli du 18e corps au sud de la Loire, le 7 décembre lors du combat de Neuvoy. Le bataillon
rejoint la région de Bourges où le régiment termine de se concentrer. Le bataillon du 1 er RZ arrive le  16
décembre et les compagnies du 3e RZ le 17 décembre.

À partir du 18 décembre, affecté à l’armée de l’Est (ex 1re armée de la Loire) le 18e corps fait mouvement sur
Nevers et La Charité-sur-Loire. Embarqué le 23 décembre, le régiment débarque à Chagny le soir même.

Le 24 décembre, le 18e corps entame son mouvement en direction de Vesoul. Via Auxonne, Pesmes, il arrive
à Rosay le 5 janvier 1871.

le 6 janvier à l’aube, le 2e bataillon (3e RZ) occupe Mont-le-Vernois après avoir eu pendant la nuit un sérieux
engagement avec les Prussiens devant ce village.

Réorienté sur Villersexel, le 18e corps reprend sa marche le  6 janvier après-midi. Le régiment arrive le  9
janvier à Montbozon où le lieutenant-colonel Potiron de Boisfleury en prend le commandement.

Le 13 janvier, l’offensive en direction de la Lisaine reprend. Le régiment s’installe dans Lomont le 14 janvier.

Le 15 janvier, il se heurte pendant toute la journée aux Badois qui défendent le village de Chagey et subit
des pertes significatives.

Le 18 janvier, une ultime tentative pour percer la ligne de défense ennemie sur la Lisaine ayant échoué, la
retraite vers Besançon est ordonnée. Arrivé à Besançon le 21 janvier, le 18e corps reprend sa marche le 26
janvier vers Pontarlier.

Arrivé à Pontarlier le 29 janvier, apprenant l’issue prévue de l’internement en Suisse à partir du 2 février, le
régiment décide de ne pas connaître le sort de l’armée de l’Est et s’échappe par les montagnes pour gagner
le pays de Gex, où il arrive le 4 février.
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7. Expédition de Tunisie, 1881
Alors qu’il est stationné au Tarf depuis le  20 février, le  1er bataillon (Bounin) pousse  la 3e compagnie sur
Remel Souk le  30 mars. A peine arrivée, le  31 mars matin, la compagnie  est envoyée à la hâte sur l’oued
Djennan pour dégager un détachement du 59e RI qui combat les Tunisiens depuis le matin. Le combat dure
jusqu’au soir avant que l’adversaire ne repasse de l’autre côté de la frontière.

a) Première campagne, avril-juillet

Le 1er avril, le 4e bataillon (Baudoin) quitte Constantine et rejoint, le 4 avril, le 1er bataillon à El Aïoun. Le 6
avril,  les deux bataillons intègrent le 1er régiment de marche (Cajard) au sein de la brigade Ritter de la
division Delebecque, qui se concentre, le 20 avril, à Oum Theboul.

Établie le 24 avril à Demenet R’Bah, la brigade Ritter franchit la frontière le 26 avril et occupe le col de Bab
Abrik. Le 27 avril, la division rejoint El Aïoun.

Le 3 mai, la brigade rejoint le camp de Djebabra face au bordj de Hammam. Puis, la division est regroupée le
5 mai au camp de Feldj el Mana.

Le 8 mai, la division occupe le marabout de Sidi Abdallah ben Djemel et y stationne jusqu’au 13 mai.

Le  14 mai, elle marche sur Ben Metir. Puis, elle se dirige sur Berzig où elle arrive le  26 mai. Le bataillon
parcourt ensuite la région de l’oued Zaïn jusqu’au 15 juin.

Le  18 juin, la brigade (Caillot depuis le 8 mai) est dissoute. Les deux bataillons du régiment rejoignent la
colonne Logerot, le 19 juin à Fernana.

Jusqu’au 30 juin, la colonne Logerot parcourt le pays des Ouchtetas.

Le 3 juillet, la colonne Logerot est dissoute à Souk Ahras ; le 1er bataillon rejoint Constantine tandis que le 4e

bataillon va tenir garnison à Tebessa.

b) Deuxième campagne, octobre-décembre

Le 3e (Larue) et le 4e bataillon (Baudoin) quittent le camp de Tenoukla le 6 octobre pour rejoindre Beccaria
où se concentre la colonne Forgemol. Le 10 octobre, partis de Constantine le 1er (Bounin) et le 2e bataillon
(Ulm) arrivent aussi à Beccaria.

Avec à la  1re brigade (de la  Sougeole) le  régiment (Bertrand) quitte Beccaria le  16 octobre. La colonne
Forgemol arrive devant Kairouan le 28 octobre, après un accrochage le 25 octobre sur le Koudiat el Halfa (3e

bataillon). Elle séjourne au camp sous Kairouan jusqu’au 9 novembre.

Avec la colonne Forgemol, le régiment débute la marche sur Gafsa le 10 novembre. La colonne se présente
devant Gafsa le 20 novembre sans incident particulier.

Du  22 au 25 novembre,  les bataillons sont engagés dans des reconnaissances notamment vers le Djebel
oum Ali.

Excepté le 2e bataillon intégré à la colonne mobile de Gafsa (Jacob), le régiment part le 4 décembre avec la
colonne Forgemol à destination de Tebessa où elle arrive le 15 décembre. La colonne étant dissoute, le 4e

bataillon reste à Tebessa tandis que le 1er bataillon rejoint Bône et le 3e bataillon Constantine.

Le 2e bataillon quitte la colonne mobile de Gafsa le 6 février 1882 et rejoint le 4e bataillon à Tebessa.
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8. Expédition du Tonkin, 1885-1888
Quittant  Sétif  le  1er avril  1885,  le  1er bataillon (Metzinger)  rallie  Constantine  puis  Philippeville  où  il
embarque, le 12 avril, sur le « Canada » à destination du Tonkin.

Débarqué le 14 mai, le bataillon rejoint Haïphong puis Dap Cau. Le 22 mai, il est regroupé à Hanoï.
Le 28 juin, le bataillon embarque à Haïphong à destination de l’Annam.

a) En Annam, 2 juillet 1885 à avril 1886

Débarqué le 2 juillet à Thuan An, le bataillon rejoint : une moitié (1re et 2e compagnies) le Mang Ca (ouvrage
contiguë à la citadelle d’Hué), l’autre moitié (3e et 4e compagnies) la concession française.
Dans la nuit du 4 au 5 juillet, sans que rien ne l’est laissé prévoir, les Annamites (10 à 12 000) attaquent le
Mang Ca et la concession. Ils sont tués ou rejetés de la concession par les compagnies présentes, bientôt
rejointes par la 1re compagnie. Toutefois, les troupes sont toujours sous le feu des canons de la citadelle. Le
5  juillet à  l’aube,  les  troupes  françaises  s’élancent  en  deux  colonnes  pour  détruire  les  barricades  et
s’emparer des miradors d’où partent les feux adverses. Durant toute la journée les combats font rage et,
finalement, le 6 juillet, après en avoir chassé les Annamites nos troupes occupent la citadelle et tiennent les
miradors.

Au début octobre, le bataillon est désigné pour rentrer au Tonkin. Finalement, seuls l’état-major (Baudart
depuis le 1er septembre), les 1re et 2e compagnies quittent l’Annam.

Les 3e et 4e compagnies, qui ont pris part à différentes opérations conduites autour d’Hué contre les bandes
rebelles, rentrent au Tonkin dans le courant du 2e trimestre 1886.

b) Au Tonkin, 9 octobre 1885 à juillet 1888

Débarquée le 9 octobre à Haïphong, la moitié du bataillon revenant d’Annam rejoint Hanoï le 13 octobre.

Le 23 octobre, la 1re compagnie est engagée contre une bande de rebelles dans le secteur du poste de Phu
Thuong Tin, au sud d’Hanoï.
Le 28 octobre, partie de Phu Than Oai la 2e compagnie chasse une importante bande de pirates du village
de Kan Ouet dans lequel ils étaient retranchés, puis les poursuit jusqu’au 10 novembre.
Le  13 novembre, la 1re compagnie est désignée pour se rendre dans le sud de l’Annam tandis que l’état-
major et la 2e compagnie  font partie de la colonne Mignot qui, partant de Ninh Binh le  22 novembre, se
rend par la route Mandarine à Hué où elle arrive le 20 mars 1886.

Au 2e semestre 1886, le bataillon est entier au Tonkin.

Le  15 septembre 1886, faisant partie de la colonne Doods chargée de repousser les bandes rebelles qui
harcèlent le poste de Phu Nho, un peloton de la 1 re compagnie participe activement à la prise du col de
Quan Mo puis à la défense du village de Dam Dap.

Durant l’année 1887, le bataillon participe à des opérations de police dans la région de Hanoï et dans celle
de Haïduong.

En Janvier 1888, parti de Bao Ha, il participe à la colonne de Son La (Oudri) et, notamment le 16 janvier, à la
prise du fort de Son La.

Le bataillon quitte le Tonkin en juin 1888 !.
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9. Expédition de Chine, 1900-1901
Désigné pour partir  en Chine,  le  4e bataillon (Louvet)  embarque le  20 août  1900 à Philippeville  sur  le
transport « Les Andes ». Le bataillon arrive en rade de Takou le 27 septembre.

Débarqué le 29 septembre, le bataillon est dirigé ensuite sur Yang Tsoun (N Tsien Tsin), il intègre le régiment
de marche de zouaves (Guillet) dont il devient le 3e bataillon.

Le 3 octobre, les 9e et 10e compagnies, suivies à 24 heures par les 11e et 12e compagnies, quittent Tsien Tsin
avec la colonne Drude et rejoignent Pa Tchéou les 6 et 7 octobre.

Le 13 octobre, avec le détachement Drude, le bataillon occupe Pao Ting Fou d’où il rayonne ensuite dans un
rayon d’une quinzaine de kilomètres  pour y  délivrer les  ingénieurs  et  missionnaires  bloqués dans leur
mission, notamment à Ngan Kia Tchoang et à Tcheng Ting Fou.

Le 19 octobre, la colonne Bailloud arrive à Pao Ting Fou, le général Bailloud prenant le commandement des
forces françaises présentes dans ce secteur.

Quittant Pao Ting Fou le 26 octobre avec la colonne Guillet, la 9e compagnie parcourt les environs de Tcheng
Ting Fou. Elle participe à la prise de Sze Tchouang où était retranchée une forte bande de Boxers. La colonne
rentre quelques jours après à Pao Ting Fou.

Partant le 28 octobre de Pao Ting Fou, la 10e compagnie rejoint à Si Ling la colonne Lalubin en charge de la
garde des tombes impériales. La compagnie rentre à Pao Ting Fou le 8 novembre.

Le 6 novembre, la 11e compagnie quitte Pao Ting Fou avec la colonne Drude et rejoint Ting Tchéou. Dans le
même temps, à Sin Lé, se constitue la colonne de la Mairie, principalement avec des éléments de la 12 e

compagnie. Le 7 novembre, les deux colonnes se portent sur Kao Peng où était retranché un fort parti de
Boxers.  L’assaut  conduit  contre  la  ville  les  met  en  fuite.  Le  lendemain,  les  colonnes  regagnent  leurs
cantonnements respectifs.

Le 21 novembre, la colonne Guillet, avec les 9e et 10e compagnies, rejoint Ouang Tou. Le 22 novembre, elle
attaque et met en fuite un important rassemblement de Boxers retranché à Ta Ly Ko Tchouang. Après avoir
parcouru les environs le 23 novembre sans trouver de résistance, la colonne rejoint ses garnisons.

Le 13 décembre, une colonne légère (Drude), avec la 9e compagnie et un peloton de la 11e compagnie, se
concentre à Kao Tcheng pour effectuer une tournée de police dans la région de Kiou Tcheng. 
Entre-temps,  la  colonne  Aubé  (un  peloton  de  la  11e compagnie)  avait  bousculé  à  Sia  Ngan  un  fort
détachement de réguliers et les avait refoulé jusqu’au défilé de Toung Kia Men. L’ennemi s’étant retranché
sur cette position, la colonne Aubé, dont l’effectif est trop faible pour un assaut en règle, ne peut enlever
cette position et reste en observation.
Le 14 décembre, la colonne Drude débute sa tournée. Elle traverse Tsin Tchéou puis en met en fuite un parti
de Boxers et de miliciens locaux qui refusaient l’entrée dans le bourg de Pao Kia Tchouang. Le 15 décembre,
elle se dirige sur Kiou Tcheng ; en chemin elle met en fuite les miliciens et les Boxers qui tenaient la ville de
Oui Pé. Elle arrive devant Kiou Tcheng le 17 décembre sans autre incident. La place est prise d’assaut après
une sérieuse résistance.
La colonne Drude reprend ensuite la route de Tcheng Ting Fou.

Le bataillon prend ses cantonnements d’hiver sur la ligne Ting Tchéou, Tcheng Ting Fou. 
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Du 29 décembre au 2 janvier 1901, la 9e compagnie participe avec la colonne Guillet à une opération contre
des positions Boxers dans la Montagne Jaune.

Le  21 avril 1901, le 3e bataillon  rejoint Houai Lou, point de concentration de  la colonne Guillet qui doit
accompagner  le  retrait  des  troupes  régulières  chinoises  au-delà  de  la  Grande  Muraille.  Le  22  avril,  la
colonne marche sur Yu Choui puis le 23 avril  jusqu’au débouché de la vallée du Chang Ho. Le retrait étant
effectif le 24 avril, la colonne revient à Yu Choui le 26 avril puis regagne Tcheng Ting Fou. 

La colonne Bailloud (un peloton de chacune des compagnies du bataillon) quitte Tcheng Ting Fou le 19 mai.
Elle parcourt la région de Ou Tsi et de Chen Tse sans incident et arrive le 21 mai dans le Ngan Ping, en état
de révolte contre les autorités régulières chinoises. Elle enlève le village de Tsin Nan Pou, fortement tenu
par des rebelles qui se réfugient ensuite à Sze Ouen. La colonne prend aussi d’assaut ce village puis poursuit
sa marche jusqu’à Chen Tchéou où elle arrive le 23 mai sans incident. Le 24 mai, elle marche sur Ou Kiang
et, le 27 mai, elle atteint le grand canal à Po Tou.

En juin et juillet, le territoire tenu par les troupes françaises étant progressivement remis entre les mains
des troupes régulières chinoises, les compagnies regagnent Pao Ting Fou puis Yang Tsoun et enfin Takou, en
vue de leur rapatriement.

Embarqué le 6 août sur le « Massilia », le bataillon débarque à Philippeville le 15 septembre.
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